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Introduction

Pendant la plus grande partie du siècle dernier, le tourisme est devenu l’une des branches d’activités les plus puissantes et dynamiques au monde. Grâce à ce phénomène, il a une capacité croissante de maintenir ou de transformer la situation économique de chaque pays sur lequel il influe en tant que source considérable d’emplois, de revenus et de devises. Cette influence est confirmée par l’Organisation mondiale du tourisme des Nations Unies (OMT) dans son rapport sur les Faits saillants du tourisme de 2013, selon lequel le tourisme:

· a représenté 9% du Produit intérieur brut (PIB) – effets directs, indirects et par induction; 

· a fourni 1 emploi sur 11;

· a représenté 6% des exportations mondiales, soit un montant évalué à EU$1,3 billion;

· a contribué pour un montant de EU$1 075 milliard aux recettes internationales à travers le monde; et
· a compté 1 035 milliards de touristes internationaux en 2012, contre 25 millions en 1950 et devrait en compter 1,8 milliard d’ici à 2030.

L’OEA reconnaît l’importance que revêt le secteur touristique en tant que moteur du développement durable parmi ses États membres dans les Amériques. Elle fait observer que le tourisme n’est pas seulement une activité économique génératrice d’emplois et de devises, mais qu’il joue aussi un rôle de catalyseur pour la réalisation d’autres objectifs stratégiques liés au développement communautaire, à la préservation de la culture, à la gestion de l’environnement et à l’inclusion sociale.  De plus, il figure parmi les trois premiers domaines créateurs de revenu dans presque 50% des États membres de l’OEA.

Pour reconnaître concrètement cette importance, l’OEA, par l’intermédiaire de son Département du développement économique et social, encourage le développement durable par le biais de programmes et de projets visant à accroître et à améliorer la productivité et la compétitivité.

La compétitivité demeure donc une question critique pour l’Amérique latine et la Caraïbe. Il est impératif, et cela s’applique aussi bien aux grandes nations qu’aux petits États insulaires en développement, d’évaluer la position concurrentielle du tourisme à l’échelle internationale. En effet, à l’exception des États-Unis et du Canada qui ont occupé les 6e et 8e places, respectivement, selon le rapport 2013 de l’Indice de compétitivité du secteur du voyage et du tourisme, la plupart des 140 États membres de l’OEA considérés sont positionnés entre la 27ème et la 115ème place, tandis que Haïti occupe la dernière place. Cela semble correspondre aux données du Rapport sur la compétitivité mondiale 2013 du Forum économique mondial selon lequel plus de 60% des États membres de l’OEA dans les Amériques étaient classés au-dessous de la 70ème place.

Selon la définition adoptée par Dupeyras et MacCallum, 2013, «la compétitivité du tourisme pour une destination donnée correspond à la capacité du lieu à optimiser son attractivité pour les résidents et les non-résidents, afin de proposer au consommateur des services touristiques de qualité, novateurs et attrayants (bon rapport qualité prix) et de gagner des parts de marché sur le marché intérieur et mondial, tout en garantissant que les ressources disponibles à l’appui du tourisme sont employées de manière efficiente et durable ».
À ce sujet, le Conseil mondial du voyage et du tourisme (World Travel & Tourism Council -WTTC) a établi l’Indice de compétitivité du tourisme qui s’articule autour des indicateurs  suivants: compétitivité des prix, développement de l’infrastructure, qualité de l’environnement, progrès technologiques, degré d’ouverture, ressources humaines, développement social et tourisme humain.  Ce sont tous là des domaines qui doivent être examinés par la Barbade et les autres États membres de l’OEA dans leur recherche d’une plus grande compétitivité dans le contexte de la durabilité.

Comprendre la compétitivité des pays dans le secteur touristique est une considération importante pour les décideurs politiques et l’un des principaux défis qui se posent pour les spécialistes lorsqu’ils fournissent des éléments de preuve destinés à éclairer la prise de décision (Dupeyras, A. et MacCallum, N., 2013).  Les pays qui sont des destinations touristiques sont donc encouragées à renforcer leur compétitivité grâce à un accroissement de l’investissement, au développement du secteur privé, à une amélioration de l’infrastructure, à un recul de la consommation publique, à un assouplissement du marché du travail, à une réduction de la vulnérabilité aux catastrophes naturelles, à un niveau de développement humain plus élevé et à une lente progression des prix du pétrole (CEPALC, 2008).  Cela souligne et renforce la nécessité pour les pays d’assurer une forte activité macroéconomique et une productivité élevée ainsi qu’une augmentation sensible de leur part de marché pour parvenir à une compétitivité durable.

Au cours des six dernières décennies, le tourisme a connu une croissance et une diversification continues, devenant ainsi l’un des secteurs économiques les plus importants et à la croissance la plus rapide au monde. Nombre de nouvelles destinations touristiques sont apparues, venant s’ajouter aux destinations traditionnelles préférées d’Europe et d’Amérique du nord. (OMT, 2013).  Cependant, les petits États insulaires en développement ne sont toujours pas compétitifs en matière de prix et semblent être en perte de vitesse sur le marché mondial du tourisme (Roland Craigwell 2007). Cela est en partie dû à l’ouverture de l’économie mondiale du fait de la mondialisation qui a entraîné un accroissement de la concurrence, avec un nombre plus élevé de destinations faisant du tourisme une priorité.

Dans la recherche de la durabilité, la compétitivité du tourisme est essentielle étant donné la situation mondiale de cette industrie. Dans le monde entier les gouvernements investissent massivement dans la promotion et le développement de leurs secteurs touristiques, ayant réalisé le rôle joué par le tourisme qui est l’un des piliers clés de la croissance économique.

Le cas de la Barbade
À la Barbade le tourisme représente environ 12,5% du PIB, emploie 13 000 personnes directement et dégage un montant de devises équivalant à environ BDS$2,0 milliards par an.

En tant que petit État insulaire en développement disposant de ressources naturelles et d’une masse terrestre limitées, la Barbade adopte une approche durable du développement de son industrie touristique.  L’importance de la durabilité est soulignée dans le White Paper on the Development of Tourism in Barbados, 2012 (Livre blanc sur le développement du tourisme à la Barbade) selon lequel la durabilité est l’un des facteurs essentiels de succès qui doit être satisfait par la Barbade pour qu’elle puisse réaliser sa vision dans ce domaine.  De plus, en sa qualité de destination touristique bien établie et face aux nouvelles destinations touristiques émergentes, la Barbade s’efforce continuellement de trouver des moyens de maintenir sa compétitivité sur le marché mondial du tourisme.

En 1994, la Barbade a été l’hôte de la Conférence mondiale des Nations Unies sur le développement durable des petits États insulaires (Conférence PEID), qui a donné lieu au Programme d’action de la Barbade (BPoA) sur le développement durable.  Ce programme en 14 points définit les domaines prioritaires et les actions précises nécessaires pour faire face aux problèmes particuliers qui se posent pour les PEID. Parmi les domaines prioritaires clés retenus par le BPoA figure notamment celui des ressources touristiques.

Dernièrement, la Barbade a accueilli la Réunion préparatoire interrégionale PEID 2013 de la Troisième Conférence internationale des Nations Unies sur les PEID qui se tiendra à Apia (Samoa).

Par développement durable du tourisme, l’Organisation mondiale du tourisme des Nations Unies (OMT) entend “un tourisme qui tient pleinement compte de ses impacts économiques, sociaux et environnementaux actuels et futurs, qui réponde aux besoins des visiteurs, de l'industrie, de l'environnement et des communautés d'accueil". En conséquence, lorsqu’on parle de durabilité, que ce soit dans son contexte élargi de développement durable ou dans le contexte spécifique du tourisme, la conversation doit nécessairement englober les dimensions sociale, culturelle, économique et environnementale. Cependant, dernièrement, une autre dimension a été mise en avant, qui doit faire partie de la conversation sur la durabilité. Il s’agit de la dimension Compétitivité du secteur touristique.
Étant donné qu’il s’agit de questions communes qui unissent les États membres de l’OEA, la Barbade estime qu’il importe de faire de la compétitivité et de la durabilité du secteur du tourisme le thème central du Vingt-deuxième Congrès interaméricain des Ministres et des hauts fonctionnaires chargés du tourisme.

Objectifs

1. Établir les bases permettant de comprendre les principes fondamentaux et les contraintes en matière de durabilité.

2. Montrer que la compétitivité du secteur touristique est une composante clé de la durabilité.

3. Fournir un forum pour l’échange d’idées et l’élaboration de stratégies traitant des thèmes de compétitivité et de durabilité du secteur touristique dans les États membres de l’OEA.

4. Mettre en évidence la compétitivité du secteur touristique en tant que question importante qui mérite une réponse à l’échelon continental.

5. Encourager la coopération mutuelle parmi les États membres de l’OEA pour l’examen de ces questions communes.
Résultats
1. Cela permet d’accroître la sensibilisation aux questions et aux défis liés à la durabilité ainsi que leur compréhension.

2. L’examen des questions de compétitivité et de durabilité du secteur touristique dans les États membres de l’OEA donne lieu à des échanges d’idées et à l’élaboration de stratégies.

3. Une meilleure compétitivité des industries touristiques des États membres de l’OEA favorise le développement économique et rehausse la qualité de vie dans ces pays.

4. Une stratégie régionale émerge parmi les États membres de l’OEA en matière de compétitivité du secteur touristique.

5. La création de synergies entre les États membres de l’OEA représente une plate-forme à utiliser pour examiner et régler des questions communes.
6. Une plus grande importance est accordée à la compétitivité du tourisme en tant qu’instrument stratégique d’aide à la réalisation d’un développement durable dans les États membres de l’OEA.
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